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RésuméL’intradermoréaction cutanée à la tuberculine, couramment utilisée depuis
un siècle pour le diagnostic d’infection tuberculeuse, présente de nombreux
inconvénients. De nouveaux tests diagnostiques ont été récemment introduits. Ils
mesurent soit la production d’interféron-γ dans le sang total, soit le nombre de
lymphocytes T producteurs d’interféron-γ après stimulation in vitro par des
protéines spécifiques de M. tuberculosis, absentes du BCG et de la plupart des
mycobactéries atypiques. Le gain en spécificité permet de réduire les résultats faux
positifs chez les sujets vaccinés, évitant ainsi le coût de chimioprophylaxies inutiles
et potentiellement toxiques. Le gain en sensibilité, identifiant les infections
tuberculeuses latentes parmi les sujets ayant une IDR faussement négative, permet
d’accroître les performances diagnostiques dans les populations les plus à risques
de progresser vers la tuberculose maladie, à savoir les patients immunodéprimés.
L’évaluation de ces tests doit désormais se focaliser sur certains points qui restent à
préciser : leur sensibilité chez l’enfant et le sujet immunodéprimé, leurs valeurs
prédictives positive et négative et l’interprétation de leur variation éventuelle au
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